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bien, puisque l'Eglise de la terre, après nous avoir conviés
au début dle ce grand mois, au spectacle de la gloire et au,
bonheur inénarrables de nos frères du ciel, u1s convoque,
dès le lendemain et jusqu'à la fin, aux *abîmnes du Purga-~
toire, nie détournons pas nos yeux. Conmprenens qu'un'
autre mois dii Rosair >e s'ouvre pour les ârimes, après le nôtre.
Voyons Marie, notre Mère -du ciel, penchée suir toutes les
détresses, solliciter le concours de nos prière, (le nos sacri-
fices, pour présenter en leur faveur nos moindr,ýs mérites à
son divin Fils, et ne restons pas insensibles aux maternelles
supplications de la Virglu R >)saire, et du cette autre
divine Mèýre de la terre, la Sainte ELfise.

fr. PAUL DESJARDINS,

<les frères prècheurs-


